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[image: ]PRÉFACE

Après l’opération de Djibouti à Loyada le 4 février 1976, le 

GIGN a fait découvrir à la France et au monde son niveau 

exceptionnel de compétence face à cette menace que 

représente la prise d’otages « ouverte ».

Le « tir simultané », technique de tir permettant de 

neutraliser plusieurs agresseurs se dissimulant au 

milieu de leurs otages dans la même seconde, utilisé à 

Loyada, était quelque chose qui semblait techniquement 

irréalisable. Pourtant après l’avoir imaginé et après 

des heures d’entraînement, nous l’avons fait dans des 

conditions particulièrement difficiles sous un soleil de plomb, et le GIGN1 est 

devenu au niveau mondial l’unité de référence.

Plus rien ne serait plus comme avant, je l’avais compris. Il était donc vital pour nous 

que je règle immédiatement l’obstacle qui posait le plus de problème au niveau 

opérationnel : l’existence du GIGN 4, unité sans sélection spécifique et formée 

selon des critères tactiques commandos classiques, complètement différents de 

ce que j’avais conçu et réalisé, et qui avait fait la preuve de son efficacité.

La confusion autour des quatre lettres n’était plus possible, je le savais depuis 

janvier 1975 après Lafumade, opération calamiteuse du groupe de Mont-de- 

Marsan, où la presse n’avait retenu de cet échec retentissant que « GIGN », 

sans faire la distinction entre eux et nous. Ce fut donc facile pour moi d’obtenir 

du directeur de la gendarmerie, monsieur Cochard, ce que je réclamais : la 

suppression de cette unité. Cet échec l’avait ulcéré au point de m’envoyer à 

Djibouti contre l’avis de son état-major qui avait décidé que ce serait le GIGN 4 

qui partirait. Il m’a d’ailleurs appelé pour me confier cette mission le 3 février à 

11 heures en me disant que c’était sa décision. Je demanderais et obtiendrais, 

après Loyada, la qualification d’unité parachutiste que je réclamais en vain depuis 

le 1

er

 mars 1974, date à laquelle nous étions devenus « opérationnels ». En même 

temps, je dessinais un nouvel insigne rond pour le groupe comportant le parachute 

symbolisant cette nouvelle qualification et reprenant, comme sur le premier écu 

de manche, le réticule de la lunette de tir pour la précision et le mousqueton de 

montagne pour tous les franchissements aériens… Cet insigne devenait également 

un brevet métallique numéroté de qualification professionnelle. Enregistré à 

l’héraldique sous le n

o

 2530, il a fait l’objet d’une remise officielle à ma demande 

par le colonel Beaudonnet, commandant le groupement de Maisons-Alfort dont 

nous dépendions : officier le plus décoré de la gendarmerie, nous ne pouvions 
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[image: ]avoir meilleur parrain. Il sera remis ensuite 

à tous ceux qui, après une sélection 

drastique, seront admis au groupe à 

l’issue de leur année de formation dans 

une cérémonie toujours forte en symboles 

et en émotion. Il y a eu à ce jour, 52 ans 

après la création du groupe, 458 délivrés 

aux opérationnels, ce qui en fait le brevet 

de qualification le plus rare au monde.

C’est sans doute ce qui a conduit Poma 

à faire la couverture de son deuxième 

tome avec la reproduction de la Remise de 


brevet , aquarelle de mon ami Shirl Goedike, 


peintre américain. Tout un symbole qui, je 

pense, résume pour lui tout ce qu’il a voulu 

faire vivre dans ce deuxième opus à travers 

une retranscription minutieuse de nos 

échanges autour des principes rigoureux de la formation et de l’éthique qui ont fait 

et font du groupe une unité exceptionnelle à nulle autre comparable. Il en résulte 

un récit minutieux avec en plus de la recherche du pourquoi un entraînement aussi 

rigoureux engageant un risque pour les hommes, la description d’une opération 

choisie pour éclairer le lecteur et qui dépasse le factuel. Page après page, on 

plonge, avec le réalisme de ses reconstitutions, au cœur de ce qui a été la vie de 

mes hommes et la mienne après Loyada.

Un chemin de joie, de peine, de sueur et de sang qui fait de ces quatre lettres une 

épopée.

Mon arrivée improbable à l’Élysée pour assurer la sécurité d’un président et la 

création du groupe de sécurité de la présidence de la République, GSPR, et mon 

départ du GIGN font de cette BD une clé essentielle pour comprendre ce qu’est le 

« GROUPE » : une unité exceptionnelle qui tient aux valeurs auxquelles adhèrent 

ceux qui la servent en sachant son prix : celui de la vie…

– 24 août 1973.

– 24 août 2025.

Christian Prouteau

Fondateur du GIGN et du GSPR
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Écrasante responsabilité de ceux qui écrivent sur cette 

unité d’élite : le GIGN. Poma l’assume avec talent : il est 

d’une précision tellement hallucinante, avec son souci 

de la vérité, que j’ai immédiatement reconnu… le papier 

peint du bureau du lieutenant Prouteau, à Maisons-

Alfort, en 1976 ! Oui, écrasante responsabilité d’écrire 

sur cette unité, où chaque militaire est prêt à donner sa 

vie pour en sauver d’autres. Le GIGN fascine et à juste raison. Dans cet ouvrage, 

unique par la richesse accrocheuse de détails inédits, Poma nous dévoile un 

entraînement ahurissant par sa précision et son efficacité, mais surtout par la 

valeur de l’officier fondateur : le lieutenant Prouteau. À ses hommes, qui sont 

toujours ses amis, respectueux, 50ans après, il a su inculquer des méthodes de 

combat révolutionnaires, désormais copiées par les unités d’élite du monde entier. 

Recueillant des anecdotes aussi passionnantes qu’inédites, Poma nous propose, 

avec son incontestable talent de dessinateur, un ouvrage/une enquête unique 

dans la longue série de livres écrits depuis 1976, et dont j’ai eu l’honneur d’être le 

premier à proposer les exploits.

Christian Prouteau est devenu préfet. Il a créé plus tard le GSPR, chargé de 

protéger le président de la République. Il est resté un ami. Et un modèle pour tant 

de militaires.

Jean-Claude Bourret

Ancien rédacteur en chef de France Inter, TF1, FR3, La Cinq, RMC, colonel de 

réserve de la Gendarmerie nationale, chevalier de la Légion d’honneur, chevalier 

de l’Ordre national du Mérite
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DE NOS JOURS
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[image: ]Bonjour,

mon commandant.

Alors,

que pensez-vous 

de ma première bd 

concernant les débuts 

du  groupe ?

Comme je l’ai écrit

dans la préface, c’est 

mieux qu’un livre ou qu’un 

film. Vous avez su capter 

le côté humain du groupe 

et ses valeurs.

eh bien, 

comme ça 

par exemple…

Le passage sur 

l’exercice avec 

la grenade… Ça ne 

me semble pas 

possible tel que

je l’ai dessiné.

En effet !

Je vais vous 

l’expliquer.

Bonjour 

poma.

Merci, 

mon commandant. 

Pourtant, il y a des 

erreurs, ou plutôt des 

précisions, que j’aurais 

aimé apporter.

ah  bon ?

Sur quoi, par 

exemple ?

RESTAURANT DE LA TOUR MONTPARNASSE, 

14

e

 ARRONDISSEMENT DE PARIS
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[image: ]Bon, déjà,

il faut rappeler 

le pourquoi de cet exercice, 

parce que les rumeurs 

les plus folles ont circulé 

sur nous à ce sujet.

C’est  débile !!

Cet exercice de 

la grenade avait un 

but très concret,

me semble-t-il…

Absolument !!

avant de 

vous expliquer la 

technique, je vous 

rappelle le contexte

de cet exercice…

Bien souvent, surtout 

dans les années 70,

les preneurs d’otages 

tenaient dans leurs 

mains une grenade 

dégoupillée…

C’était une 

garantie pour eux.

« Si vous me tuez, je 

lâche la grenade et 

ce sera un carnage 

chez  les  otages ! »

Et comme je l’ai 

expliqué dans la première bd, 

une grenade met entre 5 et 

7 secondes pour exploser une fois 

lâchée. Il fallait donc que nous 

sachions, le cas échéant, quelle 

distance maximale nous pouvions 

parcourir afin de la jeter 

au loin.

Ok, et donc, 

comment se 

déroulait 

l’exercice 

concrètement ?

ah  bon ?

C’est-à-dire ?

Le bruit a longtemps 

couru que j’étais complètement 

inconscient et que notre jeu 

favori était de nous passer

de main en main des grenades

dégoupillées…
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[image: ]sur la technique,

Lorsque la grenade

DÉgoupillée était

Posée au sol…

Le gendarme 

chargé de la 

récupérer, qui se 

tenait à quelques 

mètres, s’élançait 

aussitôt.

je restais à côté 

de la Grenade. Si je 

voyais que le Gendarme 

n’arriverait pas À la 

relancer à temps…

Je pouvais 

alors la lancer 

moi-même !

Et la distance 

maximale était de 

8 mètres ? Le tout en 

treillis et en rangers !

Sur la technique 

de descente en rappel 

depuis un hélico, c’est 

ça que tu veux 

savoir ?

Ok !! Au tout 

dÉbut, on N’avait pas 

de harnais, donc on 

avait pris un anneau 

d’encordement.

Oui, pierrot.

Incroyable !!

de même, j’aurais 

bien aimé intégrer 

les explications 

de pierrot*.

Oui, 

c’est ça.

Les explications

sur ?

* pierre Renaud, Brevet n° 10.

on le doublait 

et on mettait une 

jambe dans chaque 

anneau du huit.

On passait 

ensuite un mousqueton 

au milieu du huit.

Un bout de 

la corde était 

attaché 

à l’hélico.

après,

on passait la corde

dans le mousqueton puis

par-dessus l’épaule 

gauche, et on la 

récupérait dans 

la main droite.

Et après, 

c’était parti…

on s’asseyait sur 

le plancher de l’hélico, 

jambes dans le vide.
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[image: ]une fois l’hélico

en vol stationnaire, 

tu te jettes 

dans le vide !!

Et plus tu te mets 

sur le dos, plus 

ça va vite !

ça va vite 

en quasi-chute libre !

120 mètres descendus en 

10 secondes en moyenne, 

7 pour le meilleur !

C’est  clair !

Et comment vous

freiniez ?

Ben là, 

tu pries pour que 

ça  fonctionne !!

Déjà, quand 

tu descends,

la corde remonte 

loin derrière, j’peux 

te dire que t’as pas 

intérêt à la lâcher !

Et donc, quand 

vient le moment 

de freiner…

… Tu ramènes 

le bras droit sur 

le ventre, ça tend

la corde et ça freine !

Tout simplement !

En parlant de 

frottements, vous 

deviez vous arracher 

la peau des mains durant 

la descente…

ah ça,

pour frotter, 

ça  frottait !!
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[image: ]* Ignace wodecki, brevet n° 7.

on avait des gants de

chantier, mais ça frottait

pas mal sur l’épaule 

gauche aussi…

Donc On avait cousu

une plaque de cuir pour 

se protéger mais…

… la première fois 

que l’on a tenté cette 

technique, on a frôlé 

la catastrophe

avec  l’hélico !

ah  bon ?

Comment  ça ?

Ben imagine 

l’inertie d’un corps 

d’environ 75 kg en 

chute libre sur 

120 mètres…

Tant que tu chutes, 

tout va bien.

mais dès que tu freines, 

d’un coup la corde se tend 

brusquement et, comme 

elle est reliée à l’hélico….

Truc de ouf !

Ça se pratique 

toujours ?

Tiens, il y a Ignace* qui 

arrive, il va te raconter

sa descente en rappel 

d’hélico !! Ça vaut 

le détour !

Non ! Mais maintenant, 

les mecs sont tellement 

lourds avec leur équipement 

qu’ils se laissent descendre

à la corde lisse à quelques 

mètres du sol.

au fil des

entraînements, 

l’équipage anticipait le 

freinage… Faut dire que 

nous étions les seuls 

à avoir osé et réussi

une telle technique !

??!!
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[image: ]* puma : 

nom de l’hélicoptère 

de transport équipant 

notamment l’armée 

française.

** ALAT : 

aviation légère 

de l’armée de terre.

* bob denard : 

Célèbre mercenaire 

dans les années 60 

ayant notamment 

« offert » ses 

services à divers 

pays africains.

Bonjour poma.

félicitations pour ta bd,

elle est très bien.

Bonjour Ignace.

Merci beaucoup, 

C’est grâce à toi 

tout ça.

Bon allez, 

assez  blablaté !!

Rentrez, 

l’apéro va réchauffer ! 

Ignace, faut absolument 

que tu racontes à poma 

ta dernière descente en 

rappel  d’hélico !!

ah oui, d’accord. 

c’était au début 

des années 90, me 

semble-t-il...

Oui… tu 

étais affecté

à Mayotte.

C’est ça, 

merci

Rosine.

Nous avions 

pour mission de rattraper 

un bateau de commerce 

reliant Mayotte aux 

Comores et de le 

contraindre à revenir 

à son port d’attache, 

dzaoudzi.

Il transportait des 

armes dérobées par un 

légionnaire déserteur 

destinées au mercenaire 

bob denard*…

Nous avons donc embarqué 

à bord d’un puma* de l’alat**. 

j’étais avec le commandant claude b, 

un ancien du groupe, ainsi que les 

représentants des autorités de 

la gendarmerie et judiciaires.
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[image: ]On n’a pas mis 

longtemps à rattraper 

l’embarcation, qui a refusé 

d’obéir à l’ordre de 

regagner son port 

d’attache.

Le procureur de mamoudzou, 

présent dans l’hélico, nous a 

donc donné l’ordre avec mon 

binôme d’intercepter 

le navire.

Mais attends, tu étais 

en treillis ! Comment 

tu t’es protégé contre 

les frottements sur 

l’épaule  gauche ?

J’avais mis

une serviette de bain

pour atténuer ces 

frottements !

La corde

était en place, 

moi aussi, on était 

prêts.

Lorsque j’ai estimé 

que tout était ok : 

position du bateau, 

vitesse de l’hélico…

C’était parti

pour 40 mètres

de descente-glisse.

V

VVRR


R

!
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[image: ]Je me suis posé 

sur l’avant 

du bateau.

J’ai tenu la corde 

et claude m’a rejoint 

quelques secondes 

après.

Au vu de notre 

détermination, 

l’équipage s’est rendu 

immédiatement. Mission 

accomplie !!

Non mais attends,

je te trouve bien 

modeste,  Ignace !

La descente 

en rappel depuis 

l’hélico… c’est déjà 

impressionnant, mais là, 

en plus, il était 

en mouvement…

Et tu 

peux rajouter 

les difficultés 

supplémentaires 

suivantes…

ah  oui !

l’équipage, non formé

 À nos techniques,

a  assuré !!

Comment 

ça ?
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[image: ]D’une part, 

la mer...

J’avais quitté le groupe depuis 

10 ans, mais les réflexes 

étaient toujours là…

… et j’avais 

près de 

50  ans !!

L’image du gign, 

une fois de plus, 

à des milliers de 

kilomètres de 

la France, 

a grandi...

Par contre, je tiens à préciser 

qu’en tant que responsable de tout 

ce qui touchait aux cordes, à l’escalade, 

nous avons mis en place avec christian 

prouteau toutes ces techniques (rappel, 

cordes lisses, pénétration par les 

fenêtres , etc.) en toute sécurité.

Ainsi par exemple,

pour les descentes en 

rappel d’hélico, nous avons 

commencé à 15, 20 mètres 

pour augmenter 

petit à petit.

Et le freinage 

était progressif,

donc catastrophe 

impossible !

Impressionnant ! 

Respect les gars, 

longue vie au groupe !

… était 

particulièrement 

agitée ce jour-là,

et en plus...
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[image: ]Il y a beaucoup 

de choses à dire sur 

ce que vous ont dit 

« pierrot » et Ignace.

Ah bon ? 

comme quoi mon 

commandant ?

Déjà 

pour réaliser 

votre bd, vous êtes 

allé voir ces garçons 

emblématiques

du groupe…

Et de ce fait, 

votre bd raconte

avec précision notre 

histoire depuis

sa création jusqu’à 

Djibouti…

3 années sur 50 qui,

dans la joie, la sueur et 

le sang, ont tout changé.

Vous avez su retranscrire 

l’esprit du groupe comme 

nul autre.
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[image: ]L’autre élément, ce sont 

les dix-sept premiers du gign. 

Merci à eux. je n’ai jamais eu 

besoin de me retourner, ils 

étaient toujours là…

Mes respects, 

mon général !

Repos, 

lieutenant !

Et je me rappelle 

ce 24 août 1973 lorsque 

j’ai été convoqué chez 

le général Héraud, 

commandant la 1

re

 région 

militaire d’île-de- 

France…

Suite aux événements 

de Munich, la direction a 

décidé de créer une unité 

anti-prise d’otages. Le 

capitaine baux m’a suggéré 

votre nom pour la diriger. 

le directeur a 

validé…

Je vous assure, Ça s’est passé 

comme ça !! On me charge de créer 

une unité comme le gign, mais pour 

le reste… débrouillez-vous !!

Heu, non, 

mon général.

Très bien. Vous 

pouvez disposer.

Le troisième point, 

au travers de l’exemple de 

la descente en rappel d’hélico 

avec un anneau d’encordement, 

faute de disposer de harnais, 

c’est l’absence de moyens, 

On est partis de zéro.

… tant et si bien 

que j’ai rapidement 

été convoqué chez 

le colonel commandant 

de la 1

re

 région de 

gendarmerie mobile 

d’Île-de-France…

Il a également 

décrété que 

vous devrez être 

opérationnels 

le 1

er

 février 1974 ! 

Des questions 

lieutenant ?

Demandez-moi ce dont 

vous avez besoin, je vous 

expliquerai comment 

vous en passer !

Exactement !! 

Et donc…

… dès les dix-sept premiers recrutés, j’ai axé 

l’entraînement sur le tir de manière très intense. 

Nous avons donc beaucoup tiré…

P

A

W

!

TûTTUUUT

TUTTUûUT
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[image: ]Non !

15 000, PROUTEAU !!! 

15 000 !!! NON MAIS VOUS 

VOUS RENDEZ COMPTE ?!

ÇA FAIT À PEINE 2 MOIS 

QUE L’ON VOUS A CONFIÉ LA MISE 

SUR PIED D’UNE UNITÉ SPÉCIALE, ET 

EN 2 MOIS, VOUS AVEZ CRAMÉ

15 000 CARTOUCHES !!!

Mais 

Seulement 

3 000 au fusil, 

mon colonel.

Mais 12 000 au pistolet !! Ce qui nous fait 

15 000 au total !! À ce rythme-là, votre seule 

équipe commando aura consommé 

200 000 cartouches sur l’année !!

Les autres escadrons 

n’ont quasiment plus 

de séances de tir à 

cause de vous ! 

Aussi écoutez-moi 

bien lieutenant…

… à partir de maintenant, vous allez me 

diviser votre consommation de munitions 

par quatre. POINT BARRE !

Mais, mon colonel, 

le tir c’est le fondement 

même de notre préparation. 

Si nous ne tirons pas régulièrement, 

nous allons multiplier les 

risques en intervention.

Avec tout ce 

que vous avez grillé 

comme cartouches, ils 

savent tirer vos types 

maintenant non ?!

PAR QUATRE !! 

POINT BARRE !!

Vous pouvez 

disposer, 

lieutenant !

J’ai compris que c’était inutile d’insister. 

Le colonel n’avait pas vraiment tort en plus. 

en 2 mois, nous avions consommé 50 % des 

munitions de la région parisienne.

Mais vous n’avez pas 

pour autant arrêté les 

entraînements de tir.

Du coup… comment 

vous avez fait pour 

les munitions ?

On a eu recours 

au système D !

Et ça donne 

quoi concrètement 

le recours au 

système D ?
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[image: ]Eh bien par exemple, 

15 jours après, nous 

sommes allés tirer au 

camp du ruchard…

C’est un luger* 

allemand de la dernière 

guerre, offert par mon 

père. J’en profite pour tirer 

nos dernières cartouches 

de 9 millimètres.

Mais là, 

on va arrêter de tirer. 

On a épuisé toutes les 

munitions que l’on a 

emmenées de Maisons-

Alfort.

Ah bon ??

???!!!

???

Mais si 

vous voulez… j’en ai 

moi du « 9 »….

Venez, 

suivez-moi dans 

la soute à munitions, 

z’allez voir, mon 

lieutenant.

Voyez, mon 

lieutenant, j’en ai tout 

un stock !! La soute 

est remplie.

* Pistolet luger 

allemand de la 

Seconde guerre 

mondiale tirant de la 

munition 9 millimètres.

Il y avait 

un employé civil de 

La Défense qui était 

responsable des soutes 

à munitions du camp. Il nous 

regardait avec un air intrigué 

après notre séance 

de tir. Il vint à ma 

rencontre…

C’est quoi 

que vous avez là 

lieutenant ?
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